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Les Sanctuaires du T. S. Resatre
! LA NAISSANCE DE JESUS, )

Letroivieme mystére du 1. 8. Roswiie.

L QUATREJOTES DEMARIE, A LA NARSANCE WS St

~« Dés que Enfant fut né, Mario le regarda, et @
méme. temps ledora au nom dn monde entiety *
prosternant et gandantissant en ¢'le-md ne avee une’
foi, un respeet, une humilité, un amour ot toubes ]
sortes de sentiinents exquis et saints qui échappent
1ios conceptions.  Ce que les neuf ehours des Ange
vendent &’honneur & Dieu depuis leur entrée dqns e
gloire, n’a. point, i heauncoup pris, a valaur dee
premicr hommage que Marie rendit & Jésus,  Muis
cet hommage, nous Vavens dit, donnait & Dieu trop
de’ joie, sans parler de celle qu'en ressentit sa saint
humanité, pour que Marie ne fit point, ellz. ausshy
combide de joie divine. Tout €tait simple et un daud 3
son ame; on peut done dire que sa | sie fut unijue ;
elle fut multiple ndanmoins dans sos raisons et dand
ses cau:es, : .

Sous cet aspzet, la premibre des joies dé cetted
Vierge Mere fut la gloire donnée pir son Fafant 2
Dieu Créateur et Seigneur de toutes choses. La
seconde vint de ce quelle-méme voyait Dieu dans 1#
chair. La troisitme naissait de Idvidence quo
Dieu incarad ¢tait son Fils, ce qui constituait endrog
elle et lui des liens vivants, sacrés, indigsolubles, des
liens sans égal et sans prix. La quatrieme enfing



